
Nos po li tiques com mencent à peine, grâce à l’ex cellent rap port Villa ni et aux livres de
Laurent Alexandre, à s’y in té res ser. Avec, hé las, un re tard co los sal et une ti mi di té dé con -
cer tante. Ma cron an nonce un plan d’1,5 mil liard d’ici à 2022, soit quinze fois moins que la
Chine d’ici à 2020 et cinq fois moins que pour les JO de Pa ris. Sin gu lier manque de lu ci di té
dans le choix des prio ri tés… Cla ri �ons donc les choses. L’in tel li gence ar ti � cielle faible,
pour com men cer par elle, ré sout des pro blèmes à l’aide d’al go rithmes qui traitent en un
clin d’oeil d’énormes masses de don nées (le big da ta). C’est elle qui fonde toute l’économie
dite « col la bo ra tive ». On com pare sou vent les al go rithmes à une re cette de cui sine qui dé -
crit une sé rie d’opé ra tions per met tant d’abou tir à un ré sul tat. L’in tel li gence ar ti � cielle
(IA) faible, bien sûr, uti lise des fonc tions au tre ment plus com plexes. Elle re pose sur des
couches de neu rones ar ti � ciels qui s’au toé duquent en per ma nence, mais la mé ta phore de
la re cette en donne quand même une idée. De puis la vic toire de l’or di na teur Deep Blue sur
Kas pa rov en l997, nous sa vons qu’elle peut nous sur pas ser dans bien des do maines, y
com pris dans cer tains sec teurs so phis ti qués du droit ou de la mé de cine. Ce qui est fas ci -
nant, ce sont les per for mances dont elle est ca pable comme les ap pli ca tions in � nies qui
sont po ten tiel le ment les siennes.

Le deuxième vi sage de l’in tel li gence ar ti � cielle se rait ce lui d’une « su per IA » qui res te rait
en core faible, mais qui se rait contex tua li sante. La pre mière IA ne sait guère contex tua li ser
les de mandes qu’on lui adresse. Elle bat les cham pions du monde de jeu de go ou de po ker,
elle sait sé quen cer le gé nome d’une cel lule can cé reuse, faire fonc tion ner Uber ou Airbnb,
rem pla cer un com mis saire aux comptes ou un ra dio logue dans bien des tâches ar dues,
voire un chi rur gien, mais sor tie de son « cou loir », elle est per due. L’ap pli ca tion jeu
d’échecs de votre smart phone est bien meilleure que vous, mais elle ne sait rien faire
d’autre. Ses per for mances sont « ver ti cales », pas « ho ri zon tales », de sorte qu’il lui faut
par fois des e� orts consi dé rables pour trou ver la so lu tion d’un pro blème qu’un ga min ré -
sout en trois se condes. Après avoir vi sion né quatre ou cinq pho tos, le pe tit dis tingue ai sé -
ment un lion d’un tigre alors qu’il en faut à l’IA des cen taines de mil liers pour réus sir le
même exer cice sans risque de se trom per. De man dez à Google « tous les ani maux sauf les
vaches », le be nêt ne vous donne que des images de vaches ! Si vous dites à votre �ls de 10
ans qui vient d’avoir 2/20 en dic tée : « Alors là, bra vo, je te fé li cite ! », il com prend aus si tôt
que c’est iro nique. Dites la même chose à Si ri (ap pli ca tion in for ma tique de com mande vo -
cale, NDLR) quand il se plante, au cune chance qu’il s’aper çoive que vous vous � chez de lui
! Les cher cheurs en IA es saient donc de la rendre aus si ho ri zon tale et contex tua li sante que
pos sible a�n qu’elle de vienne su pé rieure à nous, non pas dans tel ou tel sec teur, mais dans
tous les do maines. Par exemple, il faut que votre smart phone com prenne que la ré ponse
doit être di� é rente se lon que vous cher chez un res tau rant à mi di ou à 1 h du ma tin. Ques -
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tion de contexte : dans un cas vous vou lez al ler dé jeu ner, dans l’autre vous cher chez peut-
être une li vrai son à do mi cile. La « su per IA » n’est pas en core au point, mais en Chine et
dans la Si li con Val ley, con trai re ment à nous, on y tra vaille jour et nuit.
Le troi sième vi sage de l’in tel li gence ar ti � cielle se rait (je mets au condi tion nel car il s’agit
d’une uto pie) ce lui de l’IA « forte », une vraie in tel li gence do tée comme la nôtre de
conscience de soi, de libre ar bitre et d’émo tions, mais « in car née » sur une base non bio lo -
gique (du si li cone, pas du car bone). Alors, nous au rions créé une post-hu ma ni té dont nous
de vien drions se lon Elon Musk (et en core, dans le meilleur des cas) les ani maux do mes -
tiques. Ceux qui y croient, les « post hu ma nistes » (à ne pas confondre avec les « trans hu -
ma nistes »), pro fessent un ma té ria lisme ra di cal. En fait, ils pensent que nous sommes dé jà
des ma chines, que cer veau et pen sée ne font qu’un de sorte que la fa bri ca tion d’un être
pen sant hors bio lo gie ne leur pa raît pas im pos sible. Per son nel le ment, je n’y crois guère,
non seule ment parce que la com plexi té des connexions de nos cent mil liards de neu rones
est in � nie, mais aus si parce qu’il faut un corps pour éprou ver des sen ti ments. Ce la dit,
dans la Si li con Val ley, on y croit, et qui sait ce que pour ront les bio tech no lo gies dans un ou
deux siècles ? Ce qui est sûr, c’est que l’IA faible est dé jà là et qu’à la sou ses ti mer comme
font nos po li tiques, nous sommes en voie de co lo ni sa tion par les États-Unis et la Chine.


